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Compte-rendu d'activité N° 28 

Réunion du 22 Avril ! 959 - 14 camarades présents. 

00000 

I INFOBN~TION & LIAISONS: 

- un texte de contribution à la discussion sur 1 1 organisetio11 , ex
primant la position de 4 camarades du groupe, ser a tiré s tpertment et 
diffUs é prochainement . 

- d'après à es informations confirmées de différentes sou:-ces , le 
mouvement ùe récession des derniers mois marquerait un orrôt) et cer
tains secteurs importants constatGraient même une reprise. 

-une camarade travaillant chez Lavalette, fait état d'une répar
tition très inégale du t r.ava il, cert.;)ins secteurs feis Emt ë~es heures 
supplémentaires , d 1 aut:-es au contrE<ire ayant trè s peu àe tr<::<va il, et 
ne toueront pas de boni. · 

un camarade emp~ché d'assister aux réunions a envoyé la lettre 
suivante: 

" Sur le plan pol itique je suis comme beaucoup je n'éch8ppe 
pas à la confusion, et quont au fameux problème de l'organisation je 
dois dire que j'ai infiniment apprécié l'intervention de s· il y 
a trois semaines; et que j e pense qu1 il s'agit d'un faux problème dans 
la mesure où nous le rosons à vide et bien trop précocement. Cela vient 
aussi que malgré nos déclarations, notre ffiânière ùe travaillai est 
beélu coup trop classique et nous noœ sommes révélés jusqu1 ici t:-ès peu 
capa bles d'embrayer sur les évènements. or, c'est en cele que nous 
pourons être originaux et utileA. Les ou.,rriers s' organiseJ::•orit d'une 
manière neuvelle, c'est une chose certaine , mais directc~ünt nous pou-
vons bien peu là-dessus. 11ais ce que toi 1: tu as fûit sur la Polo· 
gr:e, par exemple, où tu exprimais s~ns c~einte de ne pas apj_)o~·te:r de 
sol ution, toute l'ambiguité de ln Sltua tlon, ~a c'est très precleux, 
ça se lit éno~m~ment et ça e une RortGe qui depa ss~ i~i~~uont notre 
puissance m.zrnèrlque ou tous l e s r ese'?ux plus ou molns l.m:ormella]l~n t 
d3mocratiques que nous pouvons établlr avec beaucoup , beon coup de peine . 

n J'ai pris cet exemple, il y èn B mille autres et qui servnt 
tous dif~érents et qui ne donneront pas le modèle, ~ solutlon au 
problème de l'org9nisation~ qui étoit, je le crois c1e plus en :plus, . 
le problème des decades precédentes ou des pays- sous~d~ve~oppes, 
( pays ou régions) encore que cette façon de voir, pu1.sse a son tour . 
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" beaucoup assouplir et différencier les modc·s de lutte à -ces stedes 
11 Enfin, quitte à p<:JSser pour un "n~turr. liste soci2liste 11 je 

cro ts q ue nous aurons tout à ga,sner à not~s aérer énormét..lent on d(;;'hors 
de notre travail prox~essionnel élfin qu0 notre octivi té poli t iquG ne 
soit qu) une de nos multiples m.:mifestot lcns hUIIl.t1ines , sino11 elle en 
de··., i en t l e substitut ct dès lors: comrœ nt espé r er de nouv elles éman
cip.:tions? 

" Cela j ele resse~s pour ma part énormément, et j e ne vouàrcis 
p3s cbusiv8rnent ext.rélpoler çr.J.x au1:.res, mcis la déc2de de 11r.ülitontisme " 
de l a plup.:œt d 1 eP-tre nous et. l a ruptur e è 'Octobre tlernier, do :i:i ent 
nous foire aspirer à cet te meil:1e ure réc lisDtion de nous-mômt.; s, s~ns 
l élque lle toute oeuvre collecti ve es t forc <..! ment plus défectueuse . 

" Peu de Marxisme dons to u t cell; , j e l' evou e ; un peu de;; l'~;;s ul
t.Dt d' Gxpérience personn elle . n 

- un cmne~de a cssisté à une réunion orga nisé e pe l- :)_~. "Rév olu
tion Pro lé tc rienne 11 et l e c ercl e " Zimmer-vold11

; ell u coml)O l: 't~ i t ess8n
tiel:l:: ment un e:x-posé de Messélli Hcdj o Ce ck rnier c surtout f'-' i t t1.'1 his 
t orique G'J !i~cuvement Al gé r i en e:::1 parl.:::nt d 1 une m.: ni èr e tr (; s concrète 
de ~~ con d:i.t ion des <mvriers a I gérie!!.S en France et de la I!le ilière 6ont 
ils ont fini per s~organiser en évitant le n oyautag e et l'util tsetion 
des partis traGi tionne ls. 

Parlant de l' AJ.gérie, il a insisté surtout sur la signification 
de 11 l ' indé:::'e::Jdance" qu 1 il considère conune 11 une étape nécessaire";il 
est co~1scient ql e dans une Algérie. ayent cessé d 1 ~tre une colonie, .il 
y nu:-a i t toujours un e coume sociale dc-minonte ., et qu'il sera nécessaire 
au prolétariat de s'organi s er. L'exposé comporte des lacunes t,rè.s :im
portantes e t certaines ambigui tés . C'est ainsi que le problÈ..me du .FLN 
et des organisa·tior.s d es lutt es armées · en A~gérie, a é t é complè tement 
escamoté ; la pos iJüon de Messali es t centré e autour de la c:,uestion 
11 donner l a parol e au peuple A.:!.gérien 11 ceci en raison du silence total 
de : .. a population c1ev,ant Pan11ée française d'un cô t é et l e FI...N de l'autre. 
L'ambigu ité ëe 11 exposé vient de la confiance qu 7il acco~de au gouve1ne 
ment · fr9nçais en vue d 'organiser tme conférence pour r agl er l e problème 
algéri en . Il serr.."ble n'avoir en Al gérie que peu d; influence eu t<Jnt que 
chef à 1 organisati onl mais garde un certain prestige personnel, une cer
ta i!le valeur symbol~qUP, ··· 

,.. un c amarade qui a :f'ai t un séjour en Tunisie , donne un expos é 
des imJ~"'!'essions qu 1i l a pu recue illir: 

i 
·1 

Le Destour est un~arti uniqy.e très burea,.lc!'a tisé qui c cn t r Ôle " -· ~ 
tctalement J.a vie du pays ;- il y o t:ne àbsonce totale d' opposi t.ion nu 
n i ·1eau p oJ_it:.que? .Bourguq,ba est l .'objet. d.lun 11 C'.ll.t e èie le personn-
l l té très dével·111pé 11

• 

L 1 U.G~T.T. qui avant "l'indépendance" é.'lvait ré.ussi à ré2Jiser 
une -certé:'j.ne fusion entre él éments musul..m::::ns et européens, est tom:,é. 

· èr.tièr em e:nt entre l esmo ins de Bourguiba, Depuis 1 1 assDSillç t de Fe.rrat . 
Eatchet , seul leader qu i a.urait pu s'op~::loser à Bourgu,ibc~ L'U.S oT .. T. 
coninun is te. a uné ' influence très minime. 
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L'influence du Destour s'étend à l 1 cnscmble du pays, il y e tm~ 

collule dens cha que c ommune , et J.e s membres du !)(:lrti déti ennent t out le 
pouvoir, suivant le s chéma l:.?:):.t:;w l de d ominvtion d 1 un parti; t ou t e pe r '!" 
B 0nne non membre du pa:rt i ~ éP:::'om:e des d i fficultés énorme s pour trouveJ.~ 
d'l tr"'v ..,; 1 obten-ïrc· ~· s ~') · ·· o , .. ,,,"' .,J . ..., - v "'"-f ..... ' ..... .._, tv -- ............ J t v -# .., •• 

Ls s :ttua ti on é conom~ ~~~-~ e -s ~ co tG str ophjque; sur une populvtion 
d: 3 mi ll3.cns I/2 , 12. y o en'.~ r ·> :: 70~.-\,000 cl:(G:eurs .Cette s i t uot i on en .. 
·.:.!'2:'.:D 9 l ':.> pt...J.J.··Jlc:iiï.en-::, d·; s Dr: -:-,·..._·,;.;.t6s improduc·Giv es ; par exempl e à Tuni s 
71 y a bi e:. 2 à 3V O.JO per so:E1e::: q'..li v iv ent de l a r ev ente d ~J S tickets de 
t .:'am. 

L 'écon omi e t'.lnis ienn e r est e très liée àl'éc onomi e f:rc.nçci s e ; l e · 
r tllentis sement d es rel.:~tions Dvec k Frcnce e accru l es dif:ficul t és éco
nomiques: 

- le dép~rt des troupes fr~nça ises c pcupérisé cert~in es r égions 
( S o us s e ) • 

il n'y o plus d'inve s t issement s de c np itc ux. 
- les source s d' épargne inté rieure s sont très limité es . 

La seule préoc cupc t i on du gouvernement tunisi èn s emble être 
d' équilibr e r la bn l once des po iene nts, et d'obten ir un e aide économique 
:fournie ptœ l o Fr o nc e et par le s U.S .. Ao 

Dorn ces ccl':'ditions le à~ve~opp ement é conomique r es t e très faible 
L ,r ...,J.·en+...,t;on s;::. -r-·..,=t 1.:0 ..., ~ ~ .., ,.., "' "'1"•'....,che àe c ..., .,..,;t .., ux é tr..., ngers po·,r ...; .. \J"- .l. - • • ';, J .. - ~ - · "' .J...~; .L , , , __ ... _ .., __ ·"'·!:-' .J. v '-- i ' ... ... 

f:~:.Qr:ce r l e dé v~ 7..::::-:p (:a:en ~ i.::l'~-;· ~n ~, .. ~:; ~'-: ; se to:~~~'l-:! :}n t cins i v ers l e : cpi
t aJ.isme privé, lo ....-·,:; g~.me d~v~~·c it. pr<::tiquer une po l itique libércle , mois 
cu ccmt r c ire to ·. :t. ,:;n gr:r doJ!·;, :r: :'ég i.'11e de proprié t é privée et tm c struc
t i..l:-'8 ccpit.:: lists i l p:-e:1d u .:; c~~:t.-toin nor:.1br8 de mesures qui font fu ir l e s 
ca pi t aux: por ext:;mpl e on p:-a ::-.i qu e une certcine ép!l r gne f orcée sous le 
f onne de collecte obligc toire ?etc • . • 

Les dép ens es improducti ve s sont énonnes, 1[1 mn in à' oeuvre dis 
po:.Jïbl e n' est r:1~ml~ po s utili;.; ée pour l e r éolisotion éle cer -G.::ins t2a·.,rc ux 
C:l~outes) p our l esquels on emplo i e des moyens méconiques ult r c s r.lqdernes 

I l s emble ~.l e p :Jur sorti r du marc: s1:1e éconor.1ique .:ctu.al, l e r éeir.1G 
soit p::-8t à r e:·r!".rq:::- dons lL ccr.ï:mna uté fr.snçt is e ; 1' éccnor:J.ie tunisienne 
ne p-?u7, fen ::; -~ :i ~ :;·c1s.: occuell~~:r. P..~.--:. 5 3r.r.as l e concours de lç] Fr2nce ; des 

• . --- .... 'T' • "' 1 d d' ' +-: t8cr:1 ~.c-.:cr.::ns ·:..r·o ·v·~.:. UJ:::..1 ., e::1 1:-·:i f: .~=. c; ~ns e CG r e une cooper c. i.M.on 
t .e.:<n:. -i. "?_ ;:;.e ·} ~.:.i :.o- g :.\1~ pc-r.i:'c.:_, :; ·~ 5-~~:l-::::ile ; 1.:::! plup~ rt Eles colons s ont 
r 2 s·::é ::1 e:r~ ::;: <L:'.J. s.~.<; i r.:..: l;-:::-f c- ~":.:<:. ,:: :.:..:1R3 t.r c ca s s eries ;:~ dministrc: ti ve s ~t 
'l 'E::>: :::.. :::.~:n:-: e ·i' ,::·:! r~:. 'Jr ·:e :t·a .-~!:...::; -:. :~2 ~;outes l ës terres; ils r es tent 1~ 
y :.. :o:-"L.:.a ::i.G p l i..:.:; èy .. ·~~:n:ique de .i..-::1 p:1:j 11l<:1 :!.ion. 

Les t er:tc·::,.ive s d ' i~d·J~ t:--::. -: l i s ation s ons l e concours de ccpitCI UX 
ou de t.e ::h:1 ir· J o:::· 1s É. "t.rcngRr s ( -;_~-:dus -1: ::·ie èie 18 chauss ure) ont do nné jus
c)..:' 'A. nr.éecn-::. d "2 .~.:·r->~u. \..~.,-:.~.-:> L':A :- c\·:::-:: ts en r 2is on du nJD nq:Je de t echniciens 

· .;.. .;J ""'l~ ~ .-· .. . . .... -.J... - ~ "")~~ !"'1,..... =-=·"'' "' ·; ·· ~ r:- ti · d!' ..... t "b ... . 8v u~ .., ;:>l.. .~·-'··- vÏ..- \.:: o.> .... ~ .,.l~ ~J:.a ..... ... .... '-'fi .1.>;;1 r~ u~.~on. 

D' opr ès que: q·..1c s conta cts av ec des membres du FLl'i qui viv ent en 
Tu~isi e dJune manièrQ presque a utonome , il ressort que ma l gré les dif
ficultés a ccrues du fronchissement de lo ligne IJorice, des é l éments FLN 

.. 
~=-



4 
en Tunisie se sont ins tallés dans la guerre et sont très optimistes 

sur l'issue do lL! guerre . 

- à propos de le r éunion du samedi 25 evoe d t=; S c ~r.1crodes d 1 en
t:-eprise, un problème organise t.:~ 'Jrnel peut éventuel:è i!len t se poser; en 
e.'-f.:; -'.:. si les cond i ~ions sont nr ~.::t ,jnucs et si un bul l etin d ' inf'orr.'li:'tion 
et c.:r~ ::...:..oison doit étre l'émaL::~ t _en de c~s regroupem(.mts, ces bulletins 
f 8-··n.! ~; :1 +, lJretiquemC) Pt double er.-.~ ;._ :-, i avec lLO; la question se po sere i t 
:::::.. :::;:- ~ c.<· :Jt'<:J :::1d onncr ILO pour tl'r .. ;~, f.Sr·er l es infoni1ations s ur ce bulletin 
c._;.:.. r~ .~:C[J it exüctOïilC:.:Jt l e r.1ême ·:~;::."'actère e t oppcro1troit plus 1 1 orgr:ne 
ë.-: ::. i')::sons de ccrllOra dcs d'e::~ ~:-eprises , et non l' étlcnat ion de notr~.: 
g:"cuve . Ce problème serD discuté après le r éunion du 25 . 

II §ITUATION EN ITALIE. 

Un des cemorodcs qui s'est rendu récm:1raont en It.::-lie f'c it un 
exposé sur les usines Galiléo de Florence . Cet exposé fer e l 'obj et d 1 ILO 
N° 13 . 

JOURNAUX RECUS: 

s.B. N° 27 :sori!Ino ire: -la rotionalisr.tion sur le dos des 
ouvrier . 

- prolétorist et orgonisotion' 
- 2 articles sur les sociologues 
Molle t et Tourcinc . 

ToO. i~on[lult, cons~cré principal ement àlc grève des 
·.outilleurs. 

QRI2RS DU JOUR des procho ines réunions· 

29 Avril : critique des po~itions de ~cllet 
6 Moi :discuss ion théorique sur l es concentrctions 

d'entreprises 

I3 Mc i 1 orgcnisotion ( suit~) 
20 tvi0 i : systèr.1es de rérnun~r~ . tion du trc:Vt.:·' il. 
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